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Chine.

i HISTOIRE GÉNÉRALE
>ss chacune quatre cbnftellations , comptant fucceflî-

vement les vingt-huit jours , fept par fept , pen-

dant tout lé cours àe l'année.

Leur jour commence i minuit , comme le

nôtre , èc Hnit à minuit fuivant ; mais fa divifîoft

n'eft. qu'en douze heures, dont chacune eft égale

k deux des nôtres. Ils ne les comptent point par

des nombres comme nous , mais par des noms

particuliers ôc des figures. Ils divifent d'ailleur$

le jour naturel en cent partie*^ , & chaque partie

en cent minutes , de forte que chaque jour con-

tient dix mille minutes. Cette divifîon s'obferve

avec d'autant plus d^exaditude , que danc l'opinion

générale des Chinois , il y a des minutes heureufés

ou malheureufes , fuivant la pofition du Ciel &
Us divers afjpeds des planètes. Ils croient l'heure

de minuit fort heureufe , parce qu'ils la prennent

pour le temps de la création. Ils font perfuadés

âuili que la terre fut créée à la féconde heiure , Se

l'homme à la tfoifîème.

SLeis Chinois n'ont point d'horloges pour régler

le temps , mais ils fe fervent de cadrans folaires

Se d'autres mefùres. Lès Miflïonnaires trouvèrent

a là Chine des cadrans fort anciens , qui étaient

autrefois divifés en quâtte grandes patries , chacune

fubdivifée en vingt-quatre pitis petites. Cet inftru-

ihent parut fort irrégulièr au Père le Comte. *A

psinè en put -il reconnaître Pufage j mais devais


